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Professionnelle de la communication, je suis spécialisée dans le 
domaine de l’environnement, du développement durable et de la 
transition énergétique. Après avoir occupé le poste de responsable 
de communication au WWF-France et de directrice conseil en 
agence, j’ai développé une activité indépendante depuis 2000 et 
créé l’agence A VRAI DIRE en 2014. 

J’accompagne mes clients dans leur stratégie éditoriale : de la 
réflexion « amont » jusqu’à la mise en œuvre des actions choisies. 
J’interviens en production/gestion de contenus et en tant que 
rédactrice (rapports, textes internet, synthèses, dossiers et 
communiqués de presse, lettres d’information, plaquettes…). Je 
travaille seule ou avec des partenaires : l’agence Double Mixte, des 
rédacteurs et studios graphiques indépendants.

Pascale Robinet 

Moyens techniques :

- PC fixe (2015), Windows 8 / Suite Office 2013 PME – Messagerie : Outlook 
- PC portale (2015), Windows 8 / Suite Office 2013 PME – Messagerie : Outlook 
- Imprimante/scan HP



consultante en communication

Références    Communication institutionnellePascale Robinet Travaux pour l’Ademe
Agence de l’environnement et de la maîtrise de l’énergie

information
des	collectivités
territoriales

Offre de l’Ademe aux 
collectivités territoriales
35 pages
Accompagnement du comité de 
pilotage, recueil des informations 
auprès des chefs de service, 
rédaction. 

L’offre ADEME 
aux collectivités 

2010
2011

édition

Protéger  

l’environnement

Maîtriser  

l’énergie

Angers
20, avenue du Grésillé
BP 90406
49004 ANGERS CEDEX 01
Tél. 02 41 20 41 20
Fax 02 41 87 23 50

Paris/Vanves
27, rue Louis Vicat
75737 PARIS Cedex 15
Tél. 01 47 65 20 00
Fax 01 46 45 52 36

Valbonne
500, route des Lucioles
06560 VALBONNE
Tél. 04 93 95 79 00
Fax 04 93 65 31 96

Alsace
8, rue Seyboth
67000 STRASBOURG
Tél. 03 88 15 46 46
Fax 03 88 15 46 47

Aquitaine
6 quai de Paludate
33080 BORDEAUX Cedex
Tel. 05 56 33 80 00
Fax 05 56 33 80 01

Auvergne
63, boulevard Berthelot
63000 CLERMONT-FERRAND
Tél. 04 73 31 52 80
Fax 04 73 31 52 85

Basse-normandie
BP 10210
14209 HEROUVILLE-ST-CLAIR 
Cedex
Tél. 02 31 46 81 00
Fax 02 31 46 81 01

Bourgogne
« Tour Elithis »  
1C, boulevard de Champagne  
BP 51562 - 21015 DIJON Cedex
Tél. 03 80 76 89 76 
Fax 03 80 76 89 70

Bretagne
33, boulevard Solférino
CS41 217
35012 RENNES Cedex
Tél. 02 99 85 87 00
Fax 02 99 31 44 06

Centre
22 rue d’Alsace-Lorraine
45058 ORLÉANS Cedex 01
Tél. 02 38 24 00 00
Fax 02 38 53 74 76

Champagne-
Ardenne
116 avenue de Paris
51038 CHÂLONS-EN-CHAMPAGNE
Tél. 03 26 69 20 96
Fax 03 26 65 07 63

Corse
Parc Sainte-Lucie - « Le Laetitia »
BP 159 - 20178 AJACCIO Cedex 01
Tél. 04 95 10 58 58
Fax 04 95 22 03 91

Franche-Comté
25 rue Gambetta
BP 26367
25018 BESANCON Cedex 6
Tél. 03 81 25 50 00
Fax 03 81 81 87 90

Guadeloupe
« Café Center »
Rue Ferdinand Forest
97122 BAIE-MAHAULT
Tél. 05 90 26 78 05
Fax 05 90 26 87 15

Guyane
28, avenue Léopold Heder
97300 CAYENNE
Tél. 05 94 31 73 60
Fax 05 94 30 76 69

Haute-normandie
« Les Galées du Roi »
30, rue Gadeau de Kerville
76100 ROUEN
Tél. 02 35 62 24 42
Fax 02 32 81 93 13

Ile-de-France
6-8, rue Jean Jaurès
92807 PUTEAUX Cedex
Tél. 01 49 01 45 47
Fax 01 49 00 06 84

Languedoc-
roussillon
Résidence Antalya
119, avenue Jacques Cartier
34965 MONTPELLIER Cedex 2
Tél. 04 67 99 89 79
Fax 04 67 64 30 89

Limousin
38 ter avenue de la Libération
BP 20259
87007 LIMOGES Cedex 1
Tél. 05 55 79 39 34
Fax 05 55 77 13 62

Lorraine
34, avenue André Malraux
57000 METZ
Tél. 03 87 20 02 90
Fax 03 87 50 26 48

Martinique
Zone de Manhity
Four à chaux Sud
97232 LE LAMENTIN
Tél. 05 96 63 51 42
Fax 05 96 70 60 76

Midi-Pyrénées
Technoparc Bât. 9
Rue Jean Bart - BP 672
31319 LABEGE Cedex
Tél. 05 62 24 35 36
Fax 05 62 24 34 61

nord-Pas de Calais
Centre tertiaire de l’Arsenal
20, rue du Prieuré
59500 DOUAI
Tél. 03 27 95 89 70
Fax 03 27 95 89 71

PACA
2 boulevard de Gabès
BP 139
13267 MARSEILLE 
Cedex 08
Tél. 04 91 32 84 44
Fax 04 91 32 84 66

Pays de la Loire
BP 90302
44203 NANTES Cedex 02
Tél. 02 40 35 68 00
Fax 02 40 35 27 21

Picardie
67 avenue d’Italie
Immeuble APOTIKA
80094 AMIENS Cedex 03
Tél. 03 22 45 18 90
Fax 03 22 45 19 47

Poitou-Charentes
6, rue de l’Ancienne Comédie
BP 452
86011 POITIERS Cedex 02
Tél. 05 49 50 12 12
Fax 05 49 41 61 11

réunion
Parc 2000
3, avenue Théodore Drouhet  
BP 380 - 97829 LE PORT Cedex
Tél. 02 62 71 11 30
Fax 02 62 71 11 31

rhône-Alpes
10, rue des Emeraudes
69006 LYON
Tél. 04 72 83 46 00
Fax 04 72 83 46 26 

nouvelle-Calédonie
101 Promenade Roger Laroque 
Anse Vata - BP C5
98844 NOUMÉA Cedex
Tél. 00(687) 24 35 18
Fax 00(687) 24 35 15

Polynésie
Française
Rue Dumont d’Urville
BP 115 - 98713 PAPEETE
Tél. 00(689) 46 84 55
Fax 00(689) 46 84 49

St-Pierre-et-
Miquelon
Direction de l’Équipement  
Bd Constant Colmay - BP 4217
97500 ST-PIERRE-ET-MIQUELON
Tél. 05 08 41 12 00
Fax 05 08 41 12 28

Bruxelles
Nci-ADEME
38-40 square de Meeûs
B - 1000 BRUXELLES
Tél. 322 401 68 72
Fax 322 401 68 68

Implantations

représentations 

territoriales

Directions 
régionales

Services 
centraux

Siège social
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L’Agence de l’Environnement et de la Maîtrise de l’Énergie
(ADEME) est un établissement public sous la tutelle conjointe
du Ministère de l’Ecologie, de l’Energie, du Développement
durable et de la Mer et du ministère de l’Enseignement
Supérieur et de la Recherche. Elle participe à la mise en
œuvre des politiques publiques dans les domaines de
l’environnement, de l’énergie et du développement durable.

Afin de leur permettre de progresser dans leur démarche
environnementale, l’agencement à disposition des entreprises,
des collectivités locales,des pouvoirs publics et du grand public,
ses capacités d’expertise et de conseil. Elle aide en outre au
financement de projets, de la recherche à la mise en œuvre
et ce, dans les domaines suivants: la gestion des déchets, la
préservation des sols, l’efficacité énergétique et les énergies
renouvelables, la qualité de l’air et la lutte contre le bruit.

en bref
l’Ademe

www.ademe.fr

ISBN 978-2-35838-182-6 / ref. 6934

Fiches « Bonnes pratiques »
4 à 6 pages
Rédaction de 25 fiches 
à partir de documents 
techniques et d’interviews.

En 1992, lors de l’aménagement de la deuxième ligne de
tramway à Nantes, l’espace public du quai du Versailles,
en centre ville, a été entièrement revu. La nouvelle
configuration urbaine a entraîné la conception d’un dispositif
d’éclairage adapté aux abords de la ligne de tramway.
Désormais, l’éclairage était destiné aussi bien à la circulation
automobile qu’aux cheminements piétons et aux cyclistes,
là où, auparavant, il était entièrement dédié à la circulation
automobile. À cette occasion, les visées purement
fonctionnelles de l’éclairage public ont évolué vers des
préoccupations d’ambiance et d’esthétique. 

Sur 1,2 km le long de la ligne de tramway, 48 mâts de 9 m,
équipés de luminaires bi-lampes au sodium blanc et 50
luminaires décoratifs ont été installés.
À l’usage, les lampes au sodium blanc se sont avérées
décevantes. Onéreuses à l’achat, elles avaient, de plus,
une mauvaise tenue : la température de couleur n’était pas
stable et virait du blanc au vert. Par ailleurs, les délais de

fabrication et de livraison étaient très longs (plusieurs mois).
En 2001, le service Maintenance éclairage public de Nantes-
Métropole a décidé de renouveler l’équipement technique
tout en gardant le même concept lumineux, c’est-à-dire
le même éclairement avec une température de lumière
proche de la précédente.
Les 96 lampes de 250 W au sodium blanc (deux lampes
par luminaire) ont été remplacées par des lampes 150 W
iodure métallique à brûleur céramique.
Grâce à ce renouvellement, la puissance installée a été
réduite et l’ensemble des performances améliorées. La
tonalité de couleur est passée de 2 500o Kelvin à 3 000o K
(température de couleur égale à celle d’une lampe halogène).
L’indice de rendu des couleurs est passé de 70 à 80, 
allant vers un éclairement proche de la lumière du soleil
(celui-ci ayant un indice de 100). La durée de vie des lampes
est passée de deux ans pour les lampes au sodium blanc,
à quatre ans pour les lampes aux iodures céramiques.

La maintenance : une opportunité 
pour améliorer la performance énergétique

Optimisation de la mise en lumière 
du quai de Versailles à Nantes

BONNES
PRATIQUES 

> MAÎTRISE 

DE L’ÉNERGIE

bonnes	pratiques
Référentiel  
« Concertation »
64 pages
Réécriture.

ECLAIRAGE DES SCIENCES HUMAINES
ET REPÈRES PRATIQUES

La concertation 
en environnement

concertation

Construire et
mettre en œuvre
un

GUIDE  MÉTHODOLOGIQUE

PLAN
CLIMAT-ENERGIE
TERRITORIAL
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ePCT
www.pcet-ademe.fr

Guide méthodologique  
« Plan climat-énergie territorial »
150 pages
Réécriture à partir du travail initial 
d’un bureau d’étude.

climat

Actes de colloques et synthèses
20 à 40 pages
Rédaction à partir 
d’enregistrements et  
des supports visuels 
des conférenciers . 
Thèmes :  
AEU / Biodiversité dans les projets 
d’aménagements / Documents  
d’urbanisme / Eau et urbanisme /
Éclairage urbain / Formes 
urbaines et consommation 
d’espace / Friches urbaines /  
Urbanisme et climat.

urbanisme












SYNTHESE DES DEBATS 

Colloque organisé par l’ADEME, Direction Régionale des Pays de la Loire, 
et animée par Jean-Pierre Troche, Groupe Re-Sources

Plaquette « Approche 
environnementale  
de l’urbanisme » (AEU )
6 pages
Conception éditoriale, 
synopsis, recueil des 
informations, rédaction.

L’Approche Environnementale de l’Urbanisme
pour concilier urbanisme

et environnement

Un déroulement en quatre étapes-clés

Pour être efficace, l’AEU® doit intervenir le plus en amont
possible du projet. Elle devient alors une ligne directrice
et se déroule en 4 étapes-clés.

Analyse des enjeux environnementaux :
un temps fort de sensibilisation pour l’ensemble
des parties prenantes
La première phase consiste à identifier, à travers différentes théma-
tiques (énergie, eau, déplacements, déchets…), les principaux enjeux
environnementaux du projet et à en faire un diagnostic croisé.
Ce travail est réalisé dans le cadre d’ateliers qui réunissent les élus,
les experts techniques, les représentants associatifs et permettent
l’émergence d’une culture commune environnementale.

Définition d’objectifs environnementaux
et de principes d’aménagement : la prise de décisions
Il s’agit d’aboutir à un consensus en matière d’objectifs environne-
mentaux, de hiérarchiser ces objectifs pour définir des orientations et
des principes d’aménagement qui tiendront également compte des
critères techniques, économiques ou sociaux. C’est également à cette
étape que sont déclenchées, si nécessaire, des investigations complé-
mentaires sur des solutions opérationnelles (énergies, transport...).

Transcription des propositions retenues :
l’aboutissement du travail de conception
Les orientations retenues dans la phase précédente sont traduites
sous forme de recommandations ou de clauses environnementales
incluses dans les documents d’urbanisme (PLU, SCOT) ou dans les
documents contractuels (ZAC, lotissement, ORU…).

Suivi et animation du projet : la mise en application
dans la durée
La dernière phase permet de suivre l’application des préconisations
environnementales tout au long des travaux d’aménagement et de
construction, et de s’assurer de leur appropriation par les acquéreurs
et les habitants notamment. Elle doit également faciliter la mise en
œuvre de la démarche HQE® dans les constructions.

L’AEU® et son articulation avec
les démarches d’ordre réglementaire

L’AEU® n’a pas pour vocation de se substituer aux démarches visant
à satisfaire les obligations réglementaires telles que l’état des lieux
initial, l’étude d’impact, l’évaluation environnementale (SCOT et
certains PLU). Au contraire, selon son niveau d’intégration dans le
projet, elle les anticipe et les enrichit. Elle vise des objectifs qui
dépassent le strict respect des normes environnementales et qui,
de plus, s’articulent avec des objectifs économiques et sociaux.

Apports de l’AEU® : exemples

Avec son projet de lotissement, la commune d’Amuré (79), voisine de Niort,
courait le risque de devenir un village dortoir. Pour garantir une réelle qualité de vie
aux nouveaux habitants, la municipalité a décidé de faire accompagner son projet
d'une AEU®. Celle-ci a permis de :
- favoriser un aménagement approprié des voies pour relier le nouveau quartier au
village,
- concevoir une circulation aisée qui combine déplacements automobiles et
déplacements doux.
Les réflexionsmenéesdans le cadrede l’AEU®ont , par ailleurs, conduit àmettreenplace
des solutions innovantes pour la gestion des eaux (citernes enterrées individuelles,
surfaces réservées sur la parcelle pour des dispositifs d'assainissement...).

Située au cœur du Pays de Rennes, la commune de Vezin-le-Coquet (35),
d’environ 4 000 habitants, a réalisé une AEU® sur la ZAC des Champs Bleus dans
l’objectif de concilier qualité de vie, solidarité sociale et préservation des ressources.
L’AEU® a permis de fixer des principes d’aménagement tels que :
- la maîtrise de l’étalement urbain : choix des logements collectifs ou semi-collectifs
groupés,
- le développement des énergies renouvelables par la mise enœuvre du réseau de
chaleur bois-énergie, l’utilisation du solaire pour l’eau chaude sanitaire, …,
- la création d’un écosystème urbain : ZAC conçue autour d’une trame verte,
- une gestion alternative des eaux pluviales grâce à la fixation d’un coefficient
d’imperméabilité des sols et la récupération des eaux pluviales pour les usages
domestiques,
- une solidarité sociale assurée par des espaces publics, des centres d’activité et
l’aménagement d’accès doux.

Située dans l'agglomération orléanaise, la commune de Chécy (45), 7500 habi-
tants, a réalisé une AEU® pour la révision de son POS (PLU). L’objectif était
d’harmoniser la demande urbaine (extension du cadre bâti et développement des
déplacements) avec les caractéristiquesdu territoire : prédominancedezonesagricoles,
de terrains inondables, présence d'une zone Natura 2000 et d’un site arboré…
Les bénéfices directs de l'AEU® sont aujourd'hui peu « visibles » puisqu'ils sont fondus
dans les règles du PLU : gestion des eaux pluviales, réseau de transport en commun, aménagement de liaisons douces…
En revanche, les bénéfices "indirects", qui attestent le fort ancrage de la démarche dans les politiques de
développement de la commune, sont, eux, mesurables : sensibilisation des habitants, concertation des acteurs,
promotion des énergies renouvelables dans les projets locaux.

Commune rurale typique de la Charente-Maritime (17), Vénérand était confrontée à une importante croissance
démographique et à une transformation de l’activité agricole conduisant à la disparition des petites exploitations et
à la banalisation des paysages. L'accompagnement du PLU par une AEU® a permis de :
- lutter contre le mitage,
- maintenir le caractère des villages et hameaux,
- accompagner la mutation de l’activité agricole ainsi que la transformation du bâti et des équipements, tout en
favorisant le maintien des haies bocagères et des espaces boisés.

En savoir plus

Vous trouverez sur le site
internet,www.ademe.fr :
• vos contacts en région
• les conditions d’octroi
des aides de l’ADEME
• nos dates de formations
pour maîtres d’ouvrages
etmaîtres d’œuvre.

Vous pourrez également :
• trouver des fiches de cas
sur le site ADEME
de votre région
• vous procurer le guide
« Réussir un projet d’urbanisme

durable »
co-édité
par l’ADEME
et le groupe
LeMoniteur,
Réf. 5861

AEU®

ZAC :
Zone d’Aménagement Concertée
SCOT :
Schéma de Cohérence Territoriale
PLU :
Plan Local d’Urbanisme
CCCT :
Cahier des Charges de Cession
de Terrain
CPAP :
Cahier des Prescriptions
Architecturales et Paysagères

Étude de faisabilité

Dossier de réalisation

Documents contractuels :

- CCCT, CPAP

- Autorisation de lotir

Mise enœuvre de la ZAC,
du lotissement,...

Marchés de travaux

ZAC

Dossier de création État des lieux initial

Orientations
générales

Orientations
d’aménagement

Règlement

Recommandations

Cartographie...

SCOT, PLU
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©Ademe

© 4Vents / Chécy

L'Agence de l'Environnement et de la Maîtrise de l'Energie (ADEME) est un établissement public
sous la tutelle conjointe des ministères chargés de l'Ecologie, de l’Energie du Développement durable

et l’Aménagement du Territoire, de l'Industrie et de la Recherche.
Elle participe à la mise en oeuvre des politiques publiques dans les domaines de l'environnement et de l'énergie.

L'agencemet ses capacités d'expertise et de conseil à disposition des entreprises, des collectivités locales,
des pouvoirs publics et du grand public et les aide à financer des projets dans cinq domaines

(la gestion des déchets, la préservation des sols, l'efficacité énergétique
et les énergies renouvelables, la qualité de l'air et la lutte contre le bruit)
et à progresser dans leurs démarches de développement durable.

www.ademe.fr

bonnes pratiques / climat / concertation / collectivités  territoriales / urbanisme

Site internet 
www.pcet-ademe.fr
20 pages 
Conception, rédaction.

Refonte de la rubrique « Collectivités » 
du site de l’Ademe

Gestion du contenu éditorial dans le cadre de la 
refonte du site internet Ademe « Collectivités et 
secteur public » (2013/2014/2015) :

- Définition de l’arborescence

-  Coordination entre les différents interlocuteurs  
Ademe et agences prestataires Web

-  Récupération de la documentation ou de textes 
pré-écrits par les ingénieurs sur les thématiques 
concernant les collectivités territoriales

-  Rédaction et/ou rewriting des articles et dossiers en 
vue de leur mise en ligne

- Gestion des étapes de validation

- Vérifications et modifications en ligne 

I N F O R M AT I O N 
D E S  CO L L E C T I V I T É S  T E R R I TO R I A L E S  

Rédaction digitale des contenus 
du Centre de Ressources PCET

Refonte rédactionnelle du Centre de Ressources 
Plans Climat Energie Territoriaux (2013/2014) :

-  Re-writing des pages de l’ancien site, en vue 
d’alléger et de clarifier les contenus

-  Accompagnement pour la conception des 
schémas et icônes illustrant les textes.

C L I M AT 

AIR / BONNES PRATIQUES / BÂTIMENT / CLIMAT / CONCERTATION
DÉCHETS / ÉNERGIE / MOBILITÉ / URBANISME
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76100 ROUEN
Tél. 02 35 62 24 42
Fax 02 32 81 93 13

Ile-de-France
6-8, rue Jean Jaurès
92807 PUTEAUX Cedex
Tél. 01 49 01 45 47
Fax 01 49 00 06 84

Languedoc-
roussillon
Résidence Antalya
119, avenue Jacques Cartier
34965 MONTPELLIER Cedex 2
Tél. 04 67 99 89 79
Fax 04 67 64 30 89

Limousin
38 ter avenue de la Libération
BP 20259
87007 LIMOGES Cedex 1
Tél. 05 55 79 39 34
Fax 05 55 77 13 62

Lorraine
34, avenue André Malraux
57000 METZ
Tél. 03 87 20 02 90
Fax 03 87 50 26 48

Martinique
Zone de Manhity
Four à chaux Sud
97232 LE LAMENTIN
Tél. 05 96 63 51 42
Fax 05 96 70 60 76

Midi-Pyrénées
Technoparc Bât. 9
Rue Jean Bart - BP 672
31319 LABEGE Cedex
Tél. 05 62 24 35 36
Fax 05 62 24 34 61

nord-Pas de Calais
Centre tertiaire de l’Arsenal
20, rue du Prieuré
59500 DOUAI
Tél. 03 27 95 89 70
Fax 03 27 95 89 71

PACA
2 boulevard de Gabès
BP 139
13267 MARSEILLE 
Cedex 08
Tél. 04 91 32 84 44
Fax 04 91 32 84 66

Pays de la Loire
BP 90302
44203 NANTES Cedex 02
Tél. 02 40 35 68 00
Fax 02 40 35 27 21

Picardie
67 avenue d’Italie
Immeuble APOTIKA
80094 AMIENS Cedex 03
Tél. 03 22 45 18 90
Fax 03 22 45 19 47

Poitou-Charentes
6, rue de l’Ancienne Comédie
BP 452
86011 POITIERS Cedex 02
Tél. 05 49 50 12 12
Fax 05 49 41 61 11

réunion
Parc 2000
3, avenue Théodore Drouhet  
BP 380 - 97829 LE PORT Cedex
Tél. 02 62 71 11 30
Fax 02 62 71 11 31

rhône-Alpes
10, rue des Emeraudes
69006 LYON
Tél. 04 72 83 46 00
Fax 04 72 83 46 26 

nouvelle-Calédonie
101 Promenade Roger Laroque 
Anse Vata - BP C5
98844 NOUMÉA Cedex
Tél. 00(687) 24 35 18
Fax 00(687) 24 35 15

Polynésie
Française
Rue Dumont d’Urville
BP 115 - 98713 PAPEETE
Tél. 00(689) 46 84 55
Fax 00(689) 46 84 49

St-Pierre-et-
Miquelon
Direction de l’Équipement  
Bd Constant Colmay - BP 4217
97500 ST-PIERRE-ET-MIQUELON
Tél. 05 08 41 12 00
Fax 05 08 41 12 28

Bruxelles
Nci-ADEME
38-40 square de Meeûs
B - 1000 BRUXELLES
Tél. 322 401 68 72
Fax 322 401 68 68

Implantations

représentations 

territoriales

Directions 
régionales

Services 
centraux

Siège social
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L’Agence de l’Environnement et de la Maîtrise de l’Énergie
(ADEME) est un établissement public sous la tutelle conjointe
du Ministère de l’Ecologie, de l’Energie, du Développement
durable et de la Mer et du ministère de l’Enseignement
Supérieur et de la Recherche. Elle participe à la mise en
œuvre des politiques publiques dans les domaines de
l’environnement, de l’énergie et du développement durable.

Afin de leur permettre de progresser dans leur démarche
environnementale, l’agencement à disposition des entreprises,
des collectivités locales,des pouvoirs publics et du grand public,
ses capacités d’expertise et de conseil. Elle aide en outre au
financement de projets, de la recherche à la mise en œuvre
et ce, dans les domaines suivants: la gestion des déchets, la
préservation des sols, l’efficacité énergétique et les énergies
renouvelables, la qualité de l’air et la lutte contre le bruit.

en bref
l’Ademe

www.ademe.fr

ISBN 978-2-35838-182-6 / ref. 6934

Fiches « Bonnes pratiques »
4 à 6 pages
Rédaction de 25 fiches 
à partir de documents 
techniques et d’interviews.

En 1992, lors de l’aménagement de la deuxième ligne de
tramway à Nantes, l’espace public du quai du Versailles,
en centre ville, a été entièrement revu. La nouvelle
configuration urbaine a entraîné la conception d’un dispositif
d’éclairage adapté aux abords de la ligne de tramway.
Désormais, l’éclairage était destiné aussi bien à la circulation
automobile qu’aux cheminements piétons et aux cyclistes,
là où, auparavant, il était entièrement dédié à la circulation
automobile. À cette occasion, les visées purement
fonctionnelles de l’éclairage public ont évolué vers des
préoccupations d’ambiance et d’esthétique. 

Sur 1,2 km le long de la ligne de tramway, 48 mâts de 9 m,
équipés de luminaires bi-lampes au sodium blanc et 50
luminaires décoratifs ont été installés.
À l’usage, les lampes au sodium blanc se sont avérées
décevantes. Onéreuses à l’achat, elles avaient, de plus,
une mauvaise tenue : la température de couleur n’était pas
stable et virait du blanc au vert. Par ailleurs, les délais de

fabrication et de livraison étaient très longs (plusieurs mois).
En 2001, le service Maintenance éclairage public de Nantes-
Métropole a décidé de renouveler l’équipement technique
tout en gardant le même concept lumineux, c’est-à-dire
le même éclairement avec une température de lumière
proche de la précédente.
Les 96 lampes de 250 W au sodium blanc (deux lampes
par luminaire) ont été remplacées par des lampes 150 W
iodure métallique à brûleur céramique.
Grâce à ce renouvellement, la puissance installée a été
réduite et l’ensemble des performances améliorées. La
tonalité de couleur est passée de 2 500o Kelvin à 3 000o K
(température de couleur égale à celle d’une lampe halogène).
L’indice de rendu des couleurs est passé de 70 à 80, 
allant vers un éclairement proche de la lumière du soleil
(celui-ci ayant un indice de 100). La durée de vie des lampes
est passée de deux ans pour les lampes au sodium blanc,
à quatre ans pour les lampes aux iodures céramiques.

La maintenance : une opportunité 
pour améliorer la performance énergétique

Optimisation de la mise en lumière 
du quai de Versailles à Nantes

BONNES
PRATIQUES 

> MAÎTRISE 

DE L’ÉNERGIE

bonnes	pratiques
Référentiel  
« Concertation »
64 pages
Réécriture.

ECLAIRAGE DES SCIENCES HUMAINES
ET REPÈRES PRATIQUES

La concertation 
en environnement

concertation

Construire et
mettre en œuvre
un

GUIDE  MÉTHODOLOGIQUE

PLAN
CLIMAT-ENERGIE
TERRITORIAL
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Guide méthodologique  
« Plan climat-énergie territorial »
150 pages
Réécriture à partir du travail initial 
d’un bureau d’étude.

climat

Actes de colloques et synthèses
20 à 40 pages
Rédaction à partir 
d’enregistrements et  
des supports visuels 
des conférenciers . 
Thèmes :  
AEU / Biodiversité dans les projets 
d’aménagements / Documents  
d’urbanisme / Eau et urbanisme /
Éclairage urbain / Formes 
urbaines et consommation 
d’espace / Friches urbaines /  
Urbanisme et climat.

urbanisme












SYNTHESE DES DEBATS 

Colloque organisé par l’ADEME, Direction Régionale des Pays de la Loire, 
et animée par Jean-Pierre Troche, Groupe Re-Sources

Plaquette « Approche 
environnementale  
de l’urbanisme » (AEU )
6 pages
Conception éditoriale, 
synopsis, recueil des 
informations, rédaction.

L’Approche Environnementale de l’Urbanisme
pour concilier urbanisme

et environnement

Un déroulement en quatre étapes-clés

Pour être efficace, l’AEU® doit intervenir le plus en amont
possible du projet. Elle devient alors une ligne directrice
et se déroule en 4 étapes-clés.

Analyse des enjeux environnementaux :
un temps fort de sensibilisation pour l’ensemble
des parties prenantes
La première phase consiste à identifier, à travers différentes théma-
tiques (énergie, eau, déplacements, déchets…), les principaux enjeux
environnementaux du projet et à en faire un diagnostic croisé.
Ce travail est réalisé dans le cadre d’ateliers qui réunissent les élus,
les experts techniques, les représentants associatifs et permettent
l’émergence d’une culture commune environnementale.

Définition d’objectifs environnementaux
et de principes d’aménagement : la prise de décisions
Il s’agit d’aboutir à un consensus en matière d’objectifs environne-
mentaux, de hiérarchiser ces objectifs pour définir des orientations et
des principes d’aménagement qui tiendront également compte des
critères techniques, économiques ou sociaux. C’est également à cette
étape que sont déclenchées, si nécessaire, des investigations complé-
mentaires sur des solutions opérationnelles (énergies, transport...).

Transcription des propositions retenues :
l’aboutissement du travail de conception
Les orientations retenues dans la phase précédente sont traduites
sous forme de recommandations ou de clauses environnementales
incluses dans les documents d’urbanisme (PLU, SCOT) ou dans les
documents contractuels (ZAC, lotissement, ORU…).

Suivi et animation du projet : la mise en application
dans la durée
La dernière phase permet de suivre l’application des préconisations
environnementales tout au long des travaux d’aménagement et de
construction, et de s’assurer de leur appropriation par les acquéreurs
et les habitants notamment. Elle doit également faciliter la mise en
œuvre de la démarche HQE® dans les constructions.

L’AEU® et son articulation avec
les démarches d’ordre réglementaire

L’AEU® n’a pas pour vocation de se substituer aux démarches visant
à satisfaire les obligations réglementaires telles que l’état des lieux
initial, l’étude d’impact, l’évaluation environnementale (SCOT et
certains PLU). Au contraire, selon son niveau d’intégration dans le
projet, elle les anticipe et les enrichit. Elle vise des objectifs qui
dépassent le strict respect des normes environnementales et qui,
de plus, s’articulent avec des objectifs économiques et sociaux.

Apports de l’AEU® : exemples

Avec son projet de lotissement, la commune d’Amuré (79), voisine de Niort,
courait le risque de devenir un village dortoir. Pour garantir une réelle qualité de vie
aux nouveaux habitants, la municipalité a décidé de faire accompagner son projet
d'une AEU®. Celle-ci a permis de :
- favoriser un aménagement approprié des voies pour relier le nouveau quartier au
village,
- concevoir une circulation aisée qui combine déplacements automobiles et
déplacements doux.
Les réflexionsmenéesdans le cadrede l’AEU®ont , par ailleurs, conduit àmettreenplace
des solutions innovantes pour la gestion des eaux (citernes enterrées individuelles,
surfaces réservées sur la parcelle pour des dispositifs d'assainissement...).

Située au cœur du Pays de Rennes, la commune de Vezin-le-Coquet (35),
d’environ 4 000 habitants, a réalisé une AEU® sur la ZAC des Champs Bleus dans
l’objectif de concilier qualité de vie, solidarité sociale et préservation des ressources.
L’AEU® a permis de fixer des principes d’aménagement tels que :
- la maîtrise de l’étalement urbain : choix des logements collectifs ou semi-collectifs
groupés,
- le développement des énergies renouvelables par la mise enœuvre du réseau de
chaleur bois-énergie, l’utilisation du solaire pour l’eau chaude sanitaire, …,
- la création d’un écosystème urbain : ZAC conçue autour d’une trame verte,
- une gestion alternative des eaux pluviales grâce à la fixation d’un coefficient
d’imperméabilité des sols et la récupération des eaux pluviales pour les usages
domestiques,
- une solidarité sociale assurée par des espaces publics, des centres d’activité et
l’aménagement d’accès doux.

Située dans l'agglomération orléanaise, la commune de Chécy (45), 7500 habi-
tants, a réalisé une AEU® pour la révision de son POS (PLU). L’objectif était
d’harmoniser la demande urbaine (extension du cadre bâti et développement des
déplacements) avec les caractéristiquesdu territoire : prédominancedezonesagricoles,
de terrains inondables, présence d'une zone Natura 2000 et d’un site arboré…
Les bénéfices directs de l'AEU® sont aujourd'hui peu « visibles » puisqu'ils sont fondus
dans les règles du PLU : gestion des eaux pluviales, réseau de transport en commun, aménagement de liaisons douces…
En revanche, les bénéfices "indirects", qui attestent le fort ancrage de la démarche dans les politiques de
développement de la commune, sont, eux, mesurables : sensibilisation des habitants, concertation des acteurs,
promotion des énergies renouvelables dans les projets locaux.

Commune rurale typique de la Charente-Maritime (17), Vénérand était confrontée à une importante croissance
démographique et à une transformation de l’activité agricole conduisant à la disparition des petites exploitations et
à la banalisation des paysages. L'accompagnement du PLU par une AEU® a permis de :
- lutter contre le mitage,
- maintenir le caractère des villages et hameaux,
- accompagner la mutation de l’activité agricole ainsi que la transformation du bâti et des équipements, tout en
favorisant le maintien des haies bocagères et des espaces boisés.

En savoir plus

Vous trouverez sur le site
internet,www.ademe.fr :
• vos contacts en région
• les conditions d’octroi
des aides de l’ADEME
• nos dates de formations
pour maîtres d’ouvrages
etmaîtres d’œuvre.

Vous pourrez également :
• trouver des fiches de cas
sur le site ADEME
de votre région
• vous procurer le guide
« Réussir un projet d’urbanisme

durable »
co-édité
par l’ADEME
et le groupe
LeMoniteur,
Réf. 5861

AEU®

ZAC :
Zone d’Aménagement Concertée
SCOT :
Schéma de Cohérence Territoriale
PLU :
Plan Local d’Urbanisme
CCCT :
Cahier des Charges de Cession
de Terrain
CPAP :
Cahier des Prescriptions
Architecturales et Paysagères

Étude de faisabilité

Dossier de réalisation

Documents contractuels :

- CCCT, CPAP

- Autorisation de lotir

Mise enœuvre de la ZAC,
du lotissement,...

Marchés de travaux

ZAC

Dossier de création État des lieux initial

Orientations
générales

Orientations
d’aménagement

Règlement

Recommandations

Cartographie...

SCOT, PLU
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©Ademe

© 4Vents / Chécy

L'Agence de l'Environnement et de la Maîtrise de l'Energie (ADEME) est un établissement public
sous la tutelle conjointe des ministères chargés de l'Ecologie, de l’Energie du Développement durable

et l’Aménagement du Territoire, de l'Industrie et de la Recherche.
Elle participe à la mise en oeuvre des politiques publiques dans les domaines de l'environnement et de l'énergie.

L'agencemet ses capacités d'expertise et de conseil à disposition des entreprises, des collectivités locales,
des pouvoirs publics et du grand public et les aide à financer des projets dans cinq domaines

(la gestion des déchets, la préservation des sols, l'efficacité énergétique
et les énergies renouvelables, la qualité de l'air et la lutte contre le bruit)
et à progresser dans leurs démarches de développement durable.

www.ademe.fr

bonnes pratiques / climat / concertation / collectivités  territoriales / urbanisme

Site internet 
www.pcet-ademe.fr
20 pages 
Conception, rédaction.

Suite

AIR / BONNES PRATIQUES / BÂTIMENT / CLIMAT / CONCERTATION
DÉCHETS / ÉNERGIE / MOBILITÉ / URBANISME



Dossier de presse 
« La qualité de l’eau en France »  
Museum National  
d’Histoire Naturelle
13 pages
Rédaction à partir 
d’une étude scientifique.

Dossier d’information 
« Les trophées de l’eau 2005 » 

28 pages
Conception, rédaction.

Plaquettes
4 x 20 pages
Conception éditoriale, 
synopsis, rédaction à partir du 
plan de gestion des Réserves, 
suivi éditorial.

Réserve Naturelle
TOURBIÈRE
DE MACHAIS

Au cœur de la forêt, 
une tourbière lacustre 
unique

Tourbière 
de Machais

Réserve Naturelle
BALLONS
COMTOIS

Une forêt  
aux multiples  
visages

Ballons 
Comtois

Mystérieux 
et sauvage

Réserve Naturelle
MASSIF 
DU GRAND
VENTRON

Massif du 
Grand Ventron

Réserve Naturelle
FRANKENTHAL-
MISSHEIMLE

Majesté
des cirques 
glaciaires

Frankenthal- 
Missheimle

Plaquette 
4 pages
Conception, rédaction.

La marque
à valeur ajoutée

CERTIFICATION FORESTIÈRE

Dossier de presse 
« Grande cultures économes »
18 pages
Conception rédaction à partir d’études 
scientifiques et techniques.

Magazine  
« Terre sauvage »

Dossier de presse • Un baromètre de la nature • page 1

• le premier baromètre annuel de la nature 
• 15 ans de partenariat entre RNF et la Fondation

EDF : 5 exemples de réalisations
• 3 partenaires et 1 objectif commun : protéger et

faire connaître la nature

1re édition
25 avril 2006

�

Sommaire
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Un baromètre 
de la nature

Page 2

Page 4

Page 14

Contact presse :  Ariane Mercatello, tél. : 01 40 42 57 44

Dossier de presse

…Parc naturel régional des Ballons des Vosges

Rapport « 40 ans de protection 
des zones humides »
40 pages
Synopsis, recueil des 
informations (documentation/
entretiens), rédaction  
et suivi d’édition.

2011

RECUEIL
FR

40 ans de protection 
des Zones Humides

eau conservation
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Sauvegarde du patrimoine d’outre-mer
Initiatives du WWF-France

pour une planète vivante*

 …WWF France

…Eurocertifor

…Réseau Agriculture Durable-CIVAM

…Réserve naturelle de Chérine

Plaquette
28 pages
Conception, synopsis,
rédaction et suivi d’édition. 

4 / Réserve naturelle de Chérine, une nature d’exception

Chérine est parfaitement représentative de cette évo-
lution : les plantes ont bénéficié de suivis approfondis
depuis 1985, les libellules (ou odonates) depuis 1991,
les papillons et les chauves-souris depuis 2002.
Aujourd’hui, les connaissances accumulées depuis 20
ans diffèrent selon les espèces concernées, mais elles
sont déjà considérables pour certains groupes. 

Réserve naturelle 
de Chérine
DE LA PROTECTION DES OISEAUX
À CELLE DE LA BIODIVERSITÉ

En limite septentrionale de son aire de répartition française, cette orchidée
– la sérapias langue – offre, à Chérine, un intérêt biogéographique 
évident et participe à la raison d’être de la Réserve.

Autrefois très répandue en Brenne, la guifette noire ne compte plus
désormais que 5 ou 6 couples nicheurs à Chérine. Son avenir paraît très
compromis. Cet oiseau, très menacé dans toute la France, figure au
nombre des espèces prioritaires pour les réserves naturelles.

Au moment de sa création, en 1985, la Réserve
de Chérine avait pour principal objectif la pro-
tection des oiseaux aquatiques et, plus parti-

culièrement, celle des espèces qui vivaient dans le secret
de la grande roselière de l’étang Ricot. La sauvegarde
de la cistude et de quelques plantes peu communes
venait en complément. À l’époque, cet objectif fonda-
mentalement ornithologique motivait la création de la
majorité des réserves naturelles.

Vingt ans plus tard, le contexte a évolué. Les plantes, les
insectes – les libellules spécialement –, puis les amphi-
biens, les reptiles et les mammifères, et même les
richesses géologiques, ont donné lieu à des inventaires
minutieux dans toute la France. Ces nouvelles données
ont permis de mieux connaître les richesses naturelles
des réserves existantes et ont suscité la création de
nouveaux espaces protégés.

À l’occasion des 20 ans de la Réserve, ce document
dresse un bilan des connaissances rassemblées. Il donne
un aperçu de la diversité des espèces répertoriées à
ce jour dans la Réserve et situe cette diversité biolo-
gique dans son contexte naturel et humain.

Puissent les pages qui suivent convaincre le lecteur 
de l’exceptionnelle richesse du domaine de Chérine
et contribuer, plus largement, au respect de l’infinie
diversité de la vie qui s’épanouit en Brenne.
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Embranchement Classe Nbre d’espèces à Nbre d’espèces Nbre d’espèces
Chérine (connues) en Brenne (connues) en France

Champignons 48 1 000 10 000

Bryophytes 67 202 870
(hépatiques, mousses
et sphaignes

Plantes supérieures 541 980 6 020

Annélides 1 (?) 1 000

Mollusques 5 (?) 400

Arthropodes Insectes 755 (?) 39 000

Arachnides 45 200 1 500

Crustacés 13 (?)

Vertébrés Poissons 10 (?) 83 (hors mer)

Amphibiens 8 12 40

Reptiles 8 9 36

Oiseaux 214 (92 nicheurs) 289 (150 nicheurs) 545 (276 nicheurs)

Mammifères 32 65 139

TOTAL 1 747

Connu dans les milieux naturalistes pour la qualité de sa vaste roselière, l’étang Ricot abrite le butor étoilé, le blongios nain, 
le busard des roseaux et d’autres oiseaux menacés. Sa préservation est à l’origine de la création de la Réserve. 

Petit paon de nuit : 
la protection de la biodiversité
concourt également à préserver
la beauté de la vie sur Terre.

(?) : données non disponibles
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Une nature
d’exception

RÉSERVE NATURELLE DE CHÉRINE

Butor étoilé Ophrys abeille Plateumaris sericea Chat forestier Rainette verte
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…Bayard presse,
associations DiversiTerre…Agence de l’eau…MNHN

Travaux pour…
eau / biodiversité / forêt-bois 

2011

RAPPORT
FR

L’état des eaux  
derrière une information 
offi  cielle défi ciente, 
des évaluations et des données 
inquiétantes

extraits d’une enquête commanditée par le WWF France sur l’état réel des eaux et des données sur l’eau - septembre 2011

Travaux pour…

…la Saemcib 
Société d’économie mixte, bailleur et aménageur urbain 

…Topos
Agence d’architecture 

Guide d’usage  
« Logement THPE »
4 pages
Conception éditoriale, 
rédaction.

1

2

À NE PAS FAIRE 
•  N’encombrez pas la serre avec 

des meubles ou des objets volumineux.
•  N’installez pas de rideaux ni de voilages 

sur la serre car cela empêcherait le soleil  
de passer.

•  N’installez pas de parabole sans accord 
préalable de la Saemcib.

•  Ne percez pas de trous dans le mur 
de la serre (vous endommageriez l’isolation 
de votre logement)

La serre
 À FAIRE EN HIVER 

Fermée en hiver, la serre :
–  crée un espace isolant entre 

le logement et l’extérieur ;
–  récupère la chaleur du soleil

et la diffuse dans votre logement.

•  Laissez les stores relevés et la serre 
fermée pour récupérer au maximum
la chaleur du soleil.

• Ne bouchez pas la grille de ventilation.
•  Fermez les stores la nuit.

1
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 À FAIRE EN ÉTÉ 
Ouverte en été, la serre  
se transforme en terrasse.

En permanence
•  Ouvrez votre serre pour 

éviter les surchauffes.

Le jour
•  Fermez la baie vitrée lorsque 

la température monte. 
•  Baissez les stores dès que le soleil donne sur 

les fenêtres pour qu’il ne chauffe pas la serre. 

La nuit 
•  Ouvrez les fenêtres de chaque côté de votre 

logement pour créer des courants d’air. 
Cela vous permettra de faire baisser la 
température d’environ 5° C au cours de la 
journée suivante.

1

Le saviez-vous ? 
L’isolation de votre logement est posée 
à l’extérieur pour réduire les pertes  
de chaleur et gagner de l’espace intérieur.

Le saviez-vous ? 
En hiver, quand la chaleur monte dans  
la serre, un ventilateur automatique
transfère la chaleur vers votre séjour.  
En été, l’air chaud de votre logement  
est évacué vers la serre.

* à titre provisoire, jusqu’en 2012 votre chauffage sera au gaz.

Attention
Si vous aérez en hiver :
•  ne le faites pas plus de 5 minutes par jour,
•  n’oubliez pas de baisser les radiateurs 

(position « 0 ») 

Votre chauffage est un chauffage collectif  
au bois*, il est régulé automatiquement  
en fonction de la température extérieure  
pour vous assurer un confort optimal de 19°C 
dans les pièces de vie et de 17°C dans les 
chambres. Les radiateurs de votre logement 
sont équipés de robinets thermostatiques. 

2

3

Le chauffage
À FAIRE 
•  Réglez les thermostats des radiateurs

sur la position « 3 » pour obtenir 
une température d’ambiance de 19°C
dans le séjour et sur la position 
« 2 » pour les chambres.

•  Exceptionnellement, vous 
pouvez augmenter ou diminuer la température, 
en tournant le robinet des radiateurs.

À NE PAS FAIRE
•  Ne déposez pas de meubles ni d’objets 

encombrants devant les radiateurs

Le saviez-vous ? 
•  Au-dessus de 19°C, l’augmentation de 1°C

de la température de chaque pièce entraîne 
une augmentation moyenne de 7%
de la facture de chauffage !

•  Plus de la moitié de l’eau de votre logement 
est chauffée au bois. Le reste est produit 
par le gaz*. 
* à titre provisoire, jusqu’en 2012, votre eau sera totalement
chauffée au gaz.

La ventilation
Le système de ventilation général fonctionne  
en permanence, mais au ralenti.  
Il passe à la vitesse supérieure lorsque  
le taux d’humidité du logement est trop 
important. Ceci évite le bruit et réduit  
la consommation d’énergie. Vous n’avez  
pas besoin d’ouvrir les fenêtres.

À NE PAS FAIRE 
•  Ne bouchez pas les grilles de ventilation. 

À FAIRE 
•  Nettoyez les éléments facilement

accessibles avec un chiffon humide, au 
moins une fois par an : les grilles d’entrée 
d’air (dans les menuiseries du salon et des 
chambres) et les bouches d’extraction 
(dans la salle de bain, les WC et la cuisine).

Attention
La ventilation de la cuisine ne remplace 
pas l’usage de la hotte aspirante qui 
filtre les graisses de cuisine.

Des robinets  
économiques
Vos robinets de cuisine  
et de salle de bain sont équipés d’un système  
qui limite le débit (petit et grand débit)  
et de mousseurs qui économisent l’eau.  
Une fuite, même un petit goutte à goutte,  
doit immédiatement être signalée au 
prestataire d’entretien dont les coordonnées 
vous ont été remises.

Une chasse  
d’eau  
économique
Savez-vous que les WC sont les 
plus gros consommateurs d’eau de la maison ? 
Pour limiter cette consommation, votre chasse 
d’eau est équipée d’un double poussoir qui 
permet de libérer, au choix, 3 litres ou 6 litres 
d’eau. Là encore, la moindre fuite entraîne des 
consommations très importantes. Il faut donc 
prévenir, sans délai, votre prestataire d’entretien.

Des robinets 
économiques
Vos robinets de cuisine 
et de salle de bain sont équipés d’un système 
qui limite le débit (petit et grand débit) 
et de mousseurs qui économisent l’eau. 
Une fuite, même un petit goutte à goutte, 
doit immédiatement être signalée au 
prestataire d’entretien dont les coordonnées 
vous ont été remises.
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 À FAIRE EN ÉTÉ À FAIRE EN ÉTÉ
Ouverte en été, la serre 
se transforme en terrasse.

En permanence
Ouvrez votre serre pour 
éviter les surchauffes.

Le jour
Fermez la baie vitrée lorsque 
la température monte. 
Baissez les stores dès que le soleil donne sur 
les fenêtres pour qu’il ne chauffe pas la serre. 

La nuit 
Ouvrez les fenêtres de chaque côté de votre 
logement pour créer des courants d’air. 
Cela vous permettra de faire baisser la 
température d’environ 5° C au cours de la 
journée suivante.

Vous venez d’emménager dans  
votre nouvel appartement à très  
haute performance énergétique, 
certifié « Habitat et environnement ».  
Vous vous familiarisez avec ses 
nouveaux équipements. Pour les faire 
fonctionner, vous allez  probablement 
devoir changer certaines de vos 
habitudes. Afin de vous y aider, nous 
avons réalisé ce document. Il vous  
rappellera les gestes à faire  
(ou à ne pas faire) pour améliorer 
votre confort. 

La Saemcib a construit ce nouveau 
logement pour votre qualité de vie. 
Son président, Noël Mamère,  
et toute l’équipe de la Saemcib  
vous souhaitent la bienvenue  
chez vous !   

André Lassansaa
Directeur général délégué

Des  logements  
dans l’air du temps

Mon logement
comment ça marche ?
Rues de la Belle Rose, Marc Sangnier,            Maréchal Foch - Bègles

À la maison, pour nous chauffer, nous éclairer, cuisiner, nous laver, nous 
consommons beaucoup d’énergie. Au total, cette consommation représente 
43 % de l’énergie utilisée en France. 

Plus notre consommation est importante, plus nos factures d’électricité et de 
gaz sont élevées, plus nous rejetons de gaz à effet de serre dans l’atmosphère et 
accentuons les causes du changement climatique.

Un logement à consommation énergétique très réduite
La Saemcib a construit un bâtiment dont l’architecture permet de faire des 
économies d’énergie. Sa forme (très compacte) évite les déperditions thermiques. 
La serre, qui ouvre votre séjour sur l’extérieur, permet de bénéficier de l’énergie 
gratuite du soleil pour vous chauffer et vous éclairer. 

Quelques consignes à suivre
Afin que la serre joue son rôle, vous devez abso lument suivre les consignes 
données en pages 2 et 3 de ce document.

          Vous pouvez aussi diminuer vos  factures gràce à des gestes simples  
qui évitent les gaspillages et les dépenses inutiles. Ces gestes sont  
  décrits en page 4.

                             Si vous suivez l’ensemble des consignes, vous ferez baisser vos  
factures, augmenterez votre confor t et contribuerez à  
      préserver un climat agréable surTerre. 

Fiches  
« Logements THPE/BBC » 
Conception éditoriale, 
rédaction.
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Quartier des Terres Neuves

La ville de Bègles et la SAEMCIB ont engagé une démarche de
développement durable dans le périmètre de l’Opération de
renouvellement urbain (ORU) des Terres Neuves. Cette
démarche a pour but d’assurer, outre la requalification urbaine
du nord-est de Bègles, :

. la mixité urbaine et sociale ;

. le développement économique local ;

. la participation des habitants à la mutation du quartier ;

. l’intégration des critères environnementaux dans la réali-
sation des bâtiments et des espaces publics.

Ce dernier volet fait l’objet d’une charte signée entre la Ville
et la SAEMCIB. Rédigé avec l’expertise technique du CETE et du
CTBA, cet engagement municipal, destiné aux concepteurs du
quartier, vise 4 objectifs :

. favoriser les modes de déplacements doux ;

. diminuer les charges des usagers par la sobriété des
consommations ;

. concevoir des espaces publics à faibles impacts environ-
nementaux ;

. réduire les contraintes de maintenance sans négliger les
qualités de confort et d’usage des bâtiments.

PROGRAMME DE L’OPÉRATION
À BASSE ÉNERGIE
Au sud des Terres Neuves, le cabinet Dubus & Richez réalise
la construction de 49 logements sociaux à basse consom-
mation énergétique, correspondant à environ 5700 m2 SHON.
Les objectifs en termes de performances énergétiques sont pré-
sentés dans le tableau ci-dessous. 

Performances énergetiques : objectifs initiaux

Chauffage < 50 kWh/m2.a

Eau chaude sanitaire (ECS) < 20 kWh/m2.a

Besoins électrique moteur 
(ventilation+circulateur chauffage…) < 5 kWh/m2.a

Total chauffage + ECS +Ventilation < 75 kWh/m2.a

LA CONSTRUCTION DURABLE, VUE PAR LA SAEMCIB/ BÈGLES-33

Schéma directeur de l’ORU (15 ha)
Emprise des 49 logements à basse consommation énergétique 

(secteur sud de l’ORU).

UNE DÉMARCHE DE DÉVELOPPEMENT DURABLE

49 logements sociaux 
à moins de 50kWh/m2.an

nementaux ;

. réduire les contraintes de maintenance sans négliger les
qualités de confort et d’usage des bâtiments.

PROGRAMME DE L’OPÉRATION
À BASSE ÉNERGIE
Au sud des Terres Neuves, le cabinet Dubus & Richez réalise
la construction de 49 logements sociaux à basse consom-
mation énergétique, correspondant à environ 5700 m2 SHON.
Les objectifs en termes de performances énergétiques sont pré-
sentés dans le tableau ci-dessous. 

Performances énergetiques : objectifs initiaux

Chauffage < 50 kWh/m2.a

Eau chaude sanitaire (ECS) < 20 kWh/m2.a

Besoins électrique moteur 
(ventilation+circulateur chauffage…) < 5 kWh/m2.a

Total chauffage + ECS +Ventilation < 75 kWh/m2.a

LE RELOGEMENT DES LOCATAIRES DE LA SAEMCIB*/ BÈGLES-33

La SAEMCIB à l’écoute de ses locataires

En tant que bailleur social, la SAEMCIB s’est mobilisée pour aider
ses locataires à franchir l’étape de leur changement de vie. 

À partir de 2003, elle s’est fortement impliquée dans la démarche
de concertation engagée par la ville. L’écoute dont ont fait
preuve ses repré sentants, concrétisée par des actions d’amé-
lioration du cadre de vie des habitants, a permis d’instaurer
un climat de confiance avec les locataires. La SAEMCIB a notam-
ment pris l’initiative des travaux d’entretien sur le patrimoine ancien
et s’est montrée très attentive aux demandes formulées dans
le cadre de l’atelier de gestion urbaine de proximité. Les halls
d’entrée très dégradés ont, par exemple, été repeints et réparés.

* Société Anonyme d’Économie Mixte de Construction Immobilière de Bègles

Le parc de logements neufs présente une grande diversité
en termes d’architecture (R+4, R+1, logements individuels),
de localisation (3 sites différents) et de modes d’occupation
(location, accession sociale). 

Les deux premiers sites de relogement : 
les Terres Neuves et les Prés-Lacoste
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L’ENJEU POUR LA VILLE DE BÈGLES :
concertation et logements neufs
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L’ENJEU POUR LE BAILLEUR :
accompagner le relogement 
de 1440 personnes 
pendant 5 ans

Une opération
d’ingénierie sociale

La SAEMCIB, pilote de l’opération
Conformément aux missions que lui a confiées la ville, la SAEMCIB

assure l’ensemble des opérations de construction, démolition et
relogement, ainsi que l’opération de réaménagement du quartier.

La cité Yves Farge au centre d’une
opération de renouvellement urbain

Construite dans les années 60 par la SAEMCIB, la cité Yves Farge
comptait 448 logements repartis en 4 tours de 14 étages
et 3 bâtiments de 5 niveaux. Depuis plusieurs années, elle
connaissait une forte dégradation qui rendait les conditions de
vie très difficiles à ses habitants. 

La ville de Bègles s’est engagée dans une opération de renou-
vellement urbain (ORU, 15 ha) dont l’objectif est de créer un
nouveau quartier qui conjugue mixité urbaine et sociale et
amélioration de la qualité de vie pour les habitants.

Le projet intègre une opération de construction-démolition de
286 logements et une opération de réhabilitation de 162 loge-
ments. Les démolitions ont été programmées en 2 phases :
la première s’est achevée au printemps 2007 avec la destruc-
tion de 152 logements,  la seconde, qui compte 134 logements,
se déroulera en 2009 / 2010.
Dès l’année 2000, la concertation avec les habitants s’est orga-
nisée autour de réunions publiques générales, de groupes et 
d’ateliers. Des supports de communication ont été élaborés :
un journal trimestriel, une affichette mensuelle ainsi qu’un
«petit guide du relogement».

logement 

Plaquette de promotion  
du quartier Terres Neuves
8 pages
Coordination éditoriale, 
rédaction partielle.

Dossiers d’informations
5 à 10 pages

	 	 				Un	quartier	
durable	et	créatif

à Bègles, une offre résidentielle
      pour toutes les envies

•	54	•

Le	développement	durable	préserve	l’avenir	des	générations		
futures	en	respectant	des	critères	environnementaux,	sociaux		
et	économiques.	En	conjuguant	ces	trois	critères,	le	quartier		
Terres	Neuves	propose	un	nouvel	art	de	vivre	en	ville.	

De	la	nature	en	ville	pour	prendre	le	temps	de	vivre
Des cheminements piétons arborés, des allées et des promenades forment une trame 
verte reliée à un parc paysager en cœur de quartier, puis au parc de Mussonville et aux 
berges de Garonne. Des jardins de proximité et des placettes ombragées parsèment 
l’espace public pour offrir autant de lieux agréables de rencontre, d’échange et de 
repos. Très présente, la végétation agrémente de nombreux immeubles, à l’intérieur 
des îlots ou en façade. Ces petits coins de nature sont propices au développement de 
la biodiversité et incitent à savourer l’air du temps.

Une	architecture	adaptée	aux	évolutions	du	climat	
en	Aquitaine

à Terres Neuves, des choix constructifs innovants ont été faits pour l’isolation,  
le chauffage et la ventilation des nouveaux logements, conçus selon les principes 
bioclimatiques. La plupart bénéficient du label « Habitat et Environnement ». 
Nombre d’entre eux sont munis de généreuses terrasses ou loggias, véritables pièces 
de vie supplémentaires. Certains sont équipés de serres qui permettent de chauffer 
les intérieurs grâce au rayonnement solaire en hiver, diminuant ainsi les besoins en 
chauffage et se transformant en terrasses privées l’été. La plupart sont traversants et 
peuvent ainsi être ventilés naturellement. Les toitures sont souvent végétalisées ; 
elles absorbent une partie des eaux de pluie, isolent les bâtiments et augmentent les 
surfaces naturelles dans la ville.

Des	équipements	à	faible	impact	écologique	

•	Gestion	écologique	des	eaux
Selon la nature du sol, une partie des eaux de pluies est récupérée pour arroser 
les espaces verts ou stockée dans des noues paysagères afin qu’elle puisse s’infiltrer 
doucement dans la terre et alimenter les nappes phréatiques.
Tous les bâtiments bénéficient de toitures végétalisées ou engravillonnées 
qui assurent une autorégulation de l’écoulement des eaux. Les premières années, 
les espaces publics plantés seront arrosés par de l’eau non potable, soit récupérée, 
soit puisée dans le sol. à terme, ils s’entretiendront naturellement.

•	Énergie	bois	et	énergie	solaire
Tous les bâtiments sont raccordés à un réseau de chaleur alimenté par une chaufferie 
au bois, intégrée dans l’espace urbain. à Terres Neuves, plus de 80% 
de l’énergie consommée sera produite au bois. Le bois présente un double avantage 
environnemental : il n’aggrave pas l’effet de serre car son bilan carbone est nul, 
il est aussi une matière première renouvelable et régionale. De plus, il bénéficie 
d’une TVA à 5,5%. Certains logements sont également équipés de panneaux solaires 
thermiques pour la production d’eau chaude.

Une	authentique	vie	de	quartier	

à côté des espaces arborés propices à la détente, des lieux plus urbains conjuguent 
tous les avantages des centres-villes. La place des Terres Neuves, avec sa station  
de tramway, ses commerces et services de proximité, offre de nombreux agréments. 
Vous pourrez y faire du shopping, effectuer facilement vos courses, profiter 
des espaces verts, des terrasses de café ou, tout simplement, flâner autour des 
bassins et des jeux d’eau. L’esplanade des Musiques, pour sa part, affirme sa vocation 
culturelle ; s’y produisent déjà, plusieurs fois dans l’année, spectacles et concerts. 
En face, le parc urbain, avec ses jeux d’enfants, et le stade Duhourquet,  
avec ses équipements sportifs, invitent aux activités ludiques et physiques.
La place de La Belle Rose, plus intime, vous transporte dans un environnement 
de calme et de verdure, idéal pour les loisirs tranquilles.

Terres	Neuves,		
un	quartier	durable	et	créatif

Le	souffle	de	l’économie	créative	

à Terres Neuves, l’ambiance du quartier s’enrichit de la présence du parc  
de l’économie créative. Baptisé Terres Neuves, La Tribu, ce site, 
astucieusement réhabilité depuis 2006, regroupe aujourd’hui 
de nombreuses sociétés spécialisées dans les arts visuels, les arts 
graphiques, la communication et la formation. Abritant le premier pôle 
Image d’Aquitaine, Terres Neuves, La Tribu fait du quartier un lieu de 
référence à l’échelle régionale et même nationale pour les métiers de 
l’audiovisuel. L’école Adams forme des étudiants aux métiers de l’image 
et du son et dispose d’un studio de tournage partagé. On y trouve aussi 
l’Institut Régional de Formation Sanitaire et Sociale de la Croix Rouge. 
La présence de professionnels, d’artistes et d’étudiants crée 
une vie de campus dans ce nouveau quartier.
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communication		
territoriale

Site internet 
www.saemcib.fr
Pilotage de projet et conception de contenu

communication
institutionnelle
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Des préoccupations environnementales présentes dans l’architecture du bâtiment 
 
Utilisé comme matériau de construction, le bois stocke le CO2. À la différence de beaucoup de bois 
tropicaux, la provenance européenne du mélèze assure une exploitation forestière durable, c'est-à-dire 
qui garantit le renouvellement de la ressource et la qualité biologique de l’écosystème d’origine. 
 
Le bois utilisé a été traité sans produits chimiques, par oléothermie. Ce procédé de thermo huilage 
constitue une technique innovante qui trouve son origine dans des savoir-faire ancestraux. Elle consiste 
à imprégner le bois en profondeur d’un mélange d’huiles végétales aux propriétés antifongiques. Elle 
permet de produire un matériau sain, de la fabrication au recyclage.  
 
 

Du polycarbonate ciselé et coloré  
Les deux pignons hauts sont recouverts d’un 
polycarbonate très travaillé, ciselé et coloré, 
selon un procédé totalement inédit. Ainsi 
traitées, les surfaces captent la lumière et 
acquièrent une brillance moirée. Elles 
accentuent le caractère contemporain du 
bâtiment et marquent, avec audace, sa présence 
dans le quartier. 

MULTI ACCUEIL " LES TI’CANAILLOUX " 
Une grande maison, comme une boîte à bijoux 

Lieu : Avenue du Bout des Landes - Nantes 
Surface : 350 m2 
Maître d'ouvrage : Association « Les Ti’Canailloux » 
Architecte : Topos Architecture 
Ingénierie : Ecodiag Ingénierie (BE fluides et structures, économiste, OPC)  
Bureau de contrôle : Norisko 
Coordinateur SPS : Apave 
Entreprises : Blanchard TP (VRD, espaces verts), Ballet (gros œuvre), LCA (charpente, bardage bois), 
Forme et Signe (bardage polycarbonate), Etanchéité Thouaréenne, Guy Bonnet (menuiseries extérieures), 
Samarch (serrurerie), Atelier Madec (menuiseries intérieures), Goa (cloisons sèches, plafonds), Degano 
(revêtements de sols), Debuschere (peinture), Plomb’ouest (chauffage, ventilation, plomberie), EL2D 
(électricité), Corbe (cuisine). 
Début des travaux : mai 2008 
Fin des travaux : mars 2009 
Effectifs : 30 enfants 
Coût : 590.000 € HT 

L’association « Les Ti’Canailloux » a confié à Topos la réalisation d’un équipement multi accueil pour 
jeunes enfants. Sur une parcelle boisée de 700 m2, à l’angle de deux voies de circulation (Boulevard 
René Cassin et Avenue du Bout des Landes), la crèche, livrée en avril 2009, accueille désormais 30 
enfants dans 350 m2. 

2 

PÔLE SOCIAL NANTES NORD DU CONSEIL GÉNÉRAL DE LOIRE-ATLANTIQUE  
Un bâtiment « deuxième génération BBC » pour le service du public 
 

 
 
Lieu : Boulevard Cassin - Nantes 
Surface : 2 180 m2 
Maître d'ouvrage : Conseil Général 44 
Architecte : Topos Architecture 
Économiste / OPC : GestionBat 
BET HQE : Topos Éco-Énergie 
BET Structure : Serba 
BET Fluides / SSI : Area Études Nantes 
BET Perméabilité à l’air : Imheol 
BET Acoustique : Synesthésie Acoustique 
Bureau de contrôle : Qualiconsult 
Coordinateur SPS : Sne   Bâtiment situé en tête du Square Cassin, quartier du Bout-des-Landes-Bruyères, à Nantes 
                                                       
 
Entreprises : Egetra TP (terrassement, VRD), Dacquin (fondations spéciales), Baron (gros œuvre), Smac (couverture, 
étanchéité), Alugo (menuiseries extérieures), Emfa (métallerie, serrurerie), (Axima (bardage zinc, habillage façade), 
Sati (cloisonnement, faux plafonds), Breheret (menuiseries intérieures), Degano (sols souples, carrelage, faïences), 
Volumes et Couleurs (peintures), Otis (ascenseur), Sito (chauffage, ventilation), Juret (électricité, courants forts). 
 
Début mission : Concours 2008 
Début des travaux : mai 2010 
Fin des travaux : février 2012 
Effectifs : 62 personnes / ERP 
Coût : 2 860 944 € HT  
 

 
En 2008, Topos Architecture a répondu à une consultation publique du Conseil Général de Loire-Atlantique pour la 
construction d’un bâtiment regroupant les services sociaux de Nantes nord, actuellement dispersés sur le territoire. 
Les nouveaux locaux assureront une meilleure efficacité et lisibilité de l’action départementale, regrouperont les 
services au plus près de la population et offriront des conditions de travail et d’accueil adaptées.  
 
Le bâtiment a été conçu pour s’insérer avec justesse et précision dans le projet de « ré-urbanisation » des franges 
de la ville et notamment dans le projet de renouvellement du quartier du Bout des Landes-Bruyères. Du fait de sa 
fonction sociale, la construction se devait d’être à échelle humaine : accueillante et sobre.  

 
Les architectes de Topos ont été confrontés à une forte contrainte liée au site : implanter le bâtiment, en totalité, 
sur une parcelle de 784 m2, avec la façade principale donnant sur le Boulevard Cassin. 
 

 
 

Lettre d’informations 
aux locataires
4 pages
Conception, 
rédaction.Éd
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L’objectif est d’offrir aux habitants une plus grande qualité de vie grâce à 
la transformation des pieds d’immeuble et à la réorganisation des che-
minements. À l’échelle de la ville, il s’agit d’ouvrir la résidence sur son 

environnement – vers le parc de Mussonville et les autres quartiers de Bègles – et 
d’anticiper le prolongement de la ligne de tramway.

Une voie traversante sera créée entre les rues Ferdinand Buisson et Charles 
Lamoureux. À la fois urbaine et paysagère, elle fera la part belle aux piétons, tout 
en autorisant une circulation automobile douce, à sens unique. Elle permettra, 
à terme, l’installation d’activités de services en rez-de-chaussée des bâtiments. 

Le point sur

Résidence Thorez-Goélands
Bientôt le début des travaux
Après plusieurs années d’études et de concertation, les travaux 
pour l’aménagement des espaces extérieurs de la résidence 
Thorez-Goélands commencent. Ils dureront environ 18 mois.

Nous sommes très heureux 
de lancer « Voisins 
voisines », journal des 
locataires de la Saemcib.  
Il nous permettra bien sûr 
de mieux vous informer sur 
les projets qui concernent 
nos résidences, l’évolution 
de notre cadre de vie et de 
nos quartiers. Mais, surtout, 
il est conçu pour faciliter  
les liens et les rencontres 
entre vous. Avec les 
rubriques « Près de chez », 
« Conversation avec… », 
« Parole de locataire… »  
et « Entre nous… », les deux 
pages intérieures vous sont 
entièrement consacrées. 
N’hésitez pas à nous 
adresser vos idées. Nous 
souhaitons que ce journal 
fasse de nos résidences  
des lieux encore plus 
vivants, de convivialité  
et d’échanges mutuels. 

Bonne lecture et à bientôt 
dans nos colonnes.  

André Lassansaa
Directeur général délégué

voisins
voisines
le journal des locataires de la saemcib – octobre 2010
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consultante en communication

Références    Communication institutionnellePascale Robinet
Dossier de presse 
« La qualité de l’eau en France »  
Museum National  
d’Histoire Naturelle
13 pages
Rédaction à partir 
d’une étude scientifique.

Dossier d’information 
« Les trophées de l’eau 2005 » 
28 pages
Conception, rédaction.

Plaquettes
4 x 20 pages
Conception éditoriale, 
synopsis, rédaction à partir du 
plan de gestion des Réserves, 
suivi éditorial.

Réserve Naturelle
TOURBIÈRE
DE MACHAIS

Au cœur de la forêt, 
une tourbière lacustre 
unique

Tourbière 
de Machais

Réserve Naturelle
BALLONS
COMTOIS

Une forêt  
aux multiples  
visages

Ballons 
Comtois

Mystérieux 
et sauvage

Réserve Naturelle
MASSIF 
DU GRAND
VENTRON

Massif du 
Grand Ventron

Réserve Naturelle
FRANKENTHAL-
MISSHEIMLE

Majesté
des cirques 
glaciaires

Frankenthal- 
Missheimle

Plaquette 
4 pages
Conception, 
rédaction.La marque

à valeur ajoutée

CERTIFICATION FORESTIÈRE

Dossier de presse 
« Grande cultures économes »
18 pages
Conception, rédaction à partir d’études 
scientifiques et techniques.

Dossier de presse
15 pages
Conception, 
rédaction. 

Dossier de presse • Un baromètre de la nature • page 1

• le premier baromètre annuel de la nature 
• 15 ans de partenariat entre RNF et la Fondation

EDF : 5 exemples de réalisations
• 3 partenaires et 1 objectif commun : protéger et

faire connaître la nature

1re édition
25 avril 2006
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Contact presse :  Ariane Mercatello, tél. : 01 40 42 57 44

Dossier de presse

…Parc naturel régional des Ballons des Vosges

Rapport « 40 ans de protection 
des zones humides »
40 pages
Synopsis, recueil des 
informations (documentation/
entretiens), rédaction  
et suivi d’édition.

2011
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40 ans de protection 
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Sauvegarde du patrimoine d’outre-mer
Initiatives du WWF-France

pour une planète vivante*

Rapport « Eau » 
36 pages
Rédaction à partir d’une 
étude scientifique.

Document 
«La biodiversité 
en Outre-mer»
32 pages
Conception, rédaction, 
coordination éditoriale.

…WWF France

…Eurocertifor

…Réseau Agriculture Durable-CIVAM

…Réserve naturelle de Chérine
Plaquettes et documents
une vingtaine
4 à 28 pages
Conception, synopsis,
rédaction et suivi d’édition. 

4 / Réserve naturelle de Chérine, une nature d’exception

Chérine est parfaitement représentative de cette évo-
lution : les plantes ont bénéficié de suivis approfondis
depuis 1985, les libellules (ou odonates) depuis 1991,
les papillons et les chauves-souris depuis 2002.
Aujourd’hui, les connaissances accumulées depuis 20
ans diffèrent selon les espèces concernées, mais elles
sont déjà considérables pour certains groupes. 

Réserve naturelle 
de Chérine
DE LA PROTECTION DES OISEAUX
À CELLE DE LA BIODIVERSITÉ

En limite septentrionale de son aire de répartition française, cette orchidée
– la sérapias langue – offre, à Chérine, un intérêt biogéographique 
évident et participe à la raison d’être de la Réserve.

Autrefois très répandue en Brenne, la guifette noire ne compte plus
désormais que 5 ou 6 couples nicheurs à Chérine. Son avenir paraît très
compromis. Cet oiseau, très menacé dans toute la France, figure au
nombre des espèces prioritaires pour les réserves naturelles.

Au moment de sa création, en 1985, la Réserve
de Chérine avait pour principal objectif la pro-
tection des oiseaux aquatiques et, plus parti-

culièrement, celle des espèces qui vivaient dans le secret
de la grande roselière de l’étang Ricot. La sauvegarde
de la cistude et de quelques plantes peu communes
venait en complément. À l’époque, cet objectif fonda-
mentalement ornithologique motivait la création de la
majorité des réserves naturelles.

Vingt ans plus tard, le contexte a évolué. Les plantes, les
insectes – les libellules spécialement –, puis les amphi-
biens, les reptiles et les mammifères, et même les
richesses géologiques, ont donné lieu à des inventaires
minutieux dans toute la France. Ces nouvelles données
ont permis de mieux connaître les richesses naturelles
des réserves existantes et ont suscité la création de
nouveaux espaces protégés.

À l’occasion des 20 ans de la Réserve, ce document
dresse un bilan des connaissances rassemblées. Il donne
un aperçu de la diversité des espèces répertoriées à
ce jour dans la Réserve et situe cette diversité biolo-
gique dans son contexte naturel et humain.

Puissent les pages qui suivent convaincre le lecteur 
de l’exceptionnelle richesse du domaine de Chérine
et contribuer, plus largement, au respect de l’infinie
diversité de la vie qui s’épanouit en Brenne.
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Embranchement Classe Nbre d’espèces à Nbre d’espèces Nbre d’espèces
Chérine (connues) en Brenne (connues) en France

Champignons 48 1 000 10 000

Bryophytes 67 202 870
(hépatiques, mousses
et sphaignes

Plantes supérieures 541 980 6 020

Annélides 1 (?) 1 000

Mollusques 5 (?) 400

Arthropodes Insectes 755 (?) 39 000

Arachnides 45 200 1 500

Crustacés 13 (?)

Vertébrés Poissons 10 (?) 83 (hors mer)

Amphibiens 8 12 40

Reptiles 8 9 36

Oiseaux 214 (92 nicheurs) 289 (150 nicheurs) 545 (276 nicheurs)

Mammifères 32 65 139

TOTAL 1 747

Connu dans les milieux naturalistes pour la qualité de sa vaste roselière, l’étang Ricot abrite le butor étoilé, le blongios nain, 
le busard des roseaux et d’autres oiseaux menacés. Sa préservation est à l’origine de la création de la Réserve. 

Petit paon de nuit : 
la protection de la biodiversité
concourt également à préserver
la beauté de la vie sur Terre.

(?) : données non disponibles
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Réserve naturelle 
de Chérine
DE LA PROTECTION DES OISEAUX
À CELLE DE LA BIODIVERSITÉ

En limite septentrionale de son aire de répartition française, cette orchidée

Au moment de sa création, en 1985, la Réserve
de Chérine avait pour principal objectif la pro-
tection des oiseaux aquatiques et, plus parti-

culièrement, celle des espèces qui vivaient dans le secret
de la grande roselière de l’étang Ricot. La sauvegarde
de la cistude et de quelques plantes peu communes
venait en complément. À l’époque, cet objectif fonda-
mentalement ornithologique motivait la création de la
majorité des réserves naturelles.

Vingt ans plus tard, le contexte a évolué. Les plantes, les
insectes – les libellules spécialement –, puis les amphi-
biens, les reptiles et les mammifères, et même les
richesses géologiques, ont donné lieu à des inventaires
minutieux dans toute la France. Ces nouvelles données
ont permis de mieux connaître les richesses naturelles
des réserves existantes et ont suscité la création de
nouveaux espaces protégés.

Une nature
d’exception

RÉSERVE NATURELLE DE CHÉRINE

Butor étoilé Ophrys abeille Plateumaris sericea Chat forestier Rainette verte
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pour une planète vivante
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RAPPORT
FR

L’état des eaux  
derrière une information 
offi  cielle défi ciente, 
des évaluations et des données 
inquiétantes

extraits d’une enquête commanditée par le WWF France sur l’état réel des eaux et des données sur l’eau - septembre 2011

AGRICULTURE / BIODIVERSITÉ / EAU / FORÊT-BOIS


